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Le jeune comte s'attrista de cette décision; il n'en fut pas ébranlé.
Trop engagé, trop épris surtout pour reculer, il obtint de sa fiancée
que leur union fut consacrée sans le moindre apparat. C'est donc
dans ce paisibre et discret quartier du Marais, devant l'autel d'un cou-
vent retiré, que Catherine Ferrand, assistée de quelques membres de
la famille de son amie et des quatre témoins obligés, devint comtesse
de Trélor. Ni fêtes, ni soirées, ni repas. On était en plein coeur
d'été; René enleva sa femme une heure après la cérémonie, et partit
avec elle pour la Suisse et le Tyrol.

On a beau recommander le silence à la Renommée, ce n'est pas
Pour rien qu'elle a cent bouches. Les étapes successives des deux
époux, mariés à bas bruit, furent suivies de loin par les hôtes de la
Chaumière, grâce aux indiscrétions d'une amie de la comtesse, de pas-
sage à Paris en ce moment-là. Il surent le jour du contrat, celui de
la cérémonie. " C'est à présent le mariage civil, pensait Mme de Tré-
lor, .. Dans une heure le mariage religieux." Plus tard : " Ils doivent
être à Vevey aujourd'hui... à Venise ;.. . à Insprûck..." Tout en
feignant d'ignorer au moins ces détails, Marcelle était au courant de
tout par Firmin que sa Maîtresse ne voulant pas troubler le cœur
1 llnocent de sa nièce, avait pris pour confident. Si René avait pu
Penser quelles constantes sollicitudes le suivaient en voyage, l'éclat de
sa lune de miel s'en fut bien un peu assombri...

La vieille Nanette rentra un matin de novembre toute bouleversée
d'une Course aux environs. Passant près du château, elle y avait vu
tout en mouvement ; on ouvrait les fenêtres, on secouait des tapis, on
.atissait les allées. La curiosité l'emportant sur le trouble qu'elle avait
eprouté, elle s'était enquis de tous ces apprêts chez le jardinier... M.
lcote et Mme la comtesse René avaient annoncé, par dépêche,

et arrivée pour le soir même. Le vieux Jacques Ferrand se mourait,
une lettre pressante du bon curé de Trélor était venu suprendre le

Jeune ménage à Vienne, en plein bonheur.

XII

Dans le désarroi d'un voyage de 500 lieues entrepris précipitamment,

de omte et sa femme descendirent à la petite gare de Trélor, énervés

dI cette inquiétude particulière, croissant d'heure en heure, à l'approche

but oÙ vous attend un événement fatal. Sans même toucher barre
. daeau, ils se firent conduire à Mauvers, et mirent pied à terre,tanda cour, à vingt pas de la haute maison aux vitres éclairées d'une

'Ie fiambée que Catherine connaissait bien. La nuit tombait, le
] soufBait par violentes bourrasques. Une ombre noire parut au


